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La loi dans la poche

Coppola, avocat spécialisé en droit du
divertissement au sein du cabinet Borden
Ladner Gervais à Montréal.

L’avocat sans papiers
Depuis que Me Coppola a opté pour la
tablette il y a quatre ans, il est devenu
un véritable sans-papier. « Chaque fois
que je reçois un appel, ma tablette me
permet d’écrire à la main sur l’écran
comme si c’était du papier, et je classe
ces notes directement dans le dossier du
client. Mes dossiers électroniques sont
mes dossiers principaux. Mon assis-
tante n’a plus besoin de reprendre mes
notes ou d’aller chercher des papiers;
elle accède à mes dossiers en quelques
clics, ce qui nous fait gagner du temps à
tous les deux. »

Sur son bureau, trois écrans : « Je
peux modifier un document sur un
écran, en regardant les modifications
demandées sur l’autre, tout en prenant
des notes sur celui de ma tablette. Trois
écrans, c’est le minimum pour être à la
fine pointe, car les avocats ont besoin
d’être multitâches! »

Mais dans une industrie où le papier
domine encore lourdement, des avocats
ultrabranchés comme Me Coppola dé-

• Après l’écriture, la lecture
Jusqu’ici, les tablettes sont restées
de simples variations sur le modèle de
l’ordinateur portatif : ça changera
avec l’iPad.

L’iPad d’Apple devrait donner naissance à

une nouvelle catégorie de produits qui

conjuguent les avantages des tablettes tra-

ditionnelles (portatifs à écran escamotable)

et celles des livres électroniques (lecteurs

de poche comme le Amazon Kindle et le

Sony Reader).

De plus en plus d’éditeurs en numé-

risent leur catalogue pour être lus sur ces

nouvelles plateformes, et le domaine

du droit n’est pas en reste, selon Dan

Pinnington de la compagnie d’assurance

pour avocats Law Pro, à Toronto, qui utilise

lui aussi une tablette dans sa pratique.

« Au Canada, on peut déjà trouver des

règles de procédures et autres ouvrages

légaux sous forme de livre électronique. La

American Bar Association a commencé à

vendre des livres sous ce format. Ça se

développe très vite, autant aux États-Unis

qu’au Canada. C’est beaucoup plus pra-

tique que de traîner de gros livres! », dit

Me Pinnington.

« Le format PDF est déjà très populaire

parmi les avocats », ajoute Brett Burney.

« Le Kindle permet déjà de lire tous ces

documents sur le pouce, où que l’on soit.

Avec les tablettes de nouvelle génération

comme l’iPad, on va pouvoir annoter ces

documents et les échanger via le Web de

façon hautement intuitive et naturelle. »

« J’ai entendu plusieurs juges dire

qu’ils aimeraient charger leurs dossiers

dans un lecteur électronique plutôt que de

traîner leurs caisses de papier », renchérit

Dominic Jaar, président de Conseils Ledjit

Inc et Chef de la direction du Centre

Canadien de Technologie Judiciaire. « Ça

va devenir de plus en plus facile avec la

convergence actuelle entre les tablettes

et les livres électroniques. Les appareils

deviennent à la fois de plus en plus puis-

sants, légers et simples d’emploi. »
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Quand Dominic Jaar a troqué
son ordinateur portatif pour
une « tablette », voilà huit ans,
c’était pour ménager les

oreilles des juges qui n’aimaient pas
entendre le cliquetis d’un clavier pen-
dant les audiences. « Ça gênait le déco-
rum », sourit l’avocat spécialisé en
administration de la preuve électronique
au sein de la firme Ledjit.

Aujourd’hui, il ne peut plus se passer
de son écran tactile. « Je peux écrire à la
main sur l’écran comme sur une feuille
de papier, puis des logiciels de recon-
naissance de l’écriture « retapent »
automatiquement mes notes au propre.
D’autres logiciels permettent de syn-
chroniser un enregistrement sonore avec
mes notes, afin de ne rien manquer de ce
qui s’est dit dans une réunion. »

« La tablette ne sert pas seulement de
bloc-notes : elle donne aussi la capacité
d’accéder à l’ensemble de vos documents,
où que vous soyez », ajoute Sam

Le nouveau iPad d’Apple a montré la voie : les ordinateurs
sortent de leurs carcasses pour devenir aussi pratiques et passe-
partout que du papier. Combien de temps encore les avocats
traîneront-ils leurs lourdes valises de
documents et leurs fameux
blocs-notes jaunes?

Par Nicolas Ritoux
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